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Dans la nuit du 12 au 13 décembre
1917, un train de 1000
permissionnaires venant d'Italie
déraille dans la forte descente de
Modane à St Michel de Maurienne et
prend feu. Malgré les secours de la
population de la vallée, on retirera
des décombres 476 victimes
identifiées et 275 non identifiées.
Parmi elles, on ne compte aucun
pelaud, mais à St Symphorien, les
familles qui ont un des leurs dans
l'Armée d'Italie sont inquiètes.
Cette catastrophe ferroviaire, -la plus
importante à l'époque- va créer un
énorme choc dans la population.
Choc amplifié quand on en apprendra
les causes et les circonstances.
Le train était surchargé. Il manquait une
deuxième locomotive à l'arrière. Les
freins des wagons italiens étaient
défectueux. A Modane, le chauffeur
français du train, alerté aussi par le
mécanicien italien qui venait de
connaître une avarie de frein dans le
tunnel du Fréjus, refuse de conduire ce
convoi dans de telles conditions,

pensant qu'il le mène à la mort. Il devra
s'y résoudre sur injonction de l'officier de
la gare, sous peine de passer en
jugement. Il part à 23h15.
La pente de Modane à St-Michel va être
fatale au convoi des 19 wagons (350
mètres) qui s'emballe et roule jusqu'à
135 k/h dans des secteurs limités à 40.
A 1300 m de la gare de St-Michel,
l'attelage du premier wagon se rompt. La
locomotive et son tender filent seuls sur
St Michel. En gare, elle déraille. Le
chauffeur qui ne s'était rendu compte de
rien saute de sa machine, sauvant sa
vie. Pendant ce temps, le train fou
déraille à 100km/h et percute le pilier
droit du pont routier au lieu-dit "La
Saussaz". Tous les wagons s'encastrent
les uns dans les autres et prennent feu.
On connait le bilan.
POUR EN SAVOIR PLUS : Ouvrage "Le
tunnel ferroviaire du Fréjus, 1857-1995"
de Roger Ratel. Sites internet : Conseil
général de Savoie, Wikipedia, Web des
cheminots reprenant de larges extraits
d'un article de JL. Cardans, paru dans
HISTORIA N°311/Octobre 1972.
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FMI : 30 ans d'Immobilier dans les M onts du Lyonnais
42, place des Terreaux 69590 SAINT SYMPHORIEN-SUR-COISE - 04.78.44.45.24

12 DÉCEMBRE 1917 : LA CA TASTROPHE FERROVIAIRE DE SAINT -MICHEL DE MAURIENNE

Plus de 700 permissionnaires tués

* Marcel GRANGIER nous a quittés en novembre. C'était un fidèle lecteur du COQ PELAUD depuis le début, il y a plus de
trois ans. Nous présentons à son épouse et à sa famille nos sincères condoléances.
* Pierre MIQUEL , le plus connu des historiens de la Grande Guerre, est mort le 26 novembre. Il nous laisse de nombreux
ouvrages, dont onze sur 14-18, qu'il qualifie de "Suite romanesque", disponibles dans la collection "Le Livre de poche". Il a
également vulgarisé cette période à travers des documentaires télévisés et des chroniques radio. Depuis quelques mois, il
apportait son concours à la parution bi-mensuelle de la revue "1914-1918 - LA GRANDE GUERRE", 34 pages très bien
illustrées, qui comprend également un DVD, où il commente quatre reportages d'actualité, construits à partir d'images, la
plupart inédites, d'archives françaises, anglaises, américaines, russes, allemandes et autres belligérants. PASSIONNANT !

COMMEMORATION
* Le 12 décembre 2007, comme
chaque année, la commune de St
Michel de Maurienne commémorera
cet événement. Depuis 1996, sur les
lieux mêmes de l'accident, où une
stèle a été inaugurée. Le 13
décembre, une conférence aura
également lieu.
* Au cimetière de St Michel, il reste
deux monuments, l'un en haut en
mémoire de TOUTES les victimes,
l'autre plus bas, en souvenir des 425
poilus identifiés. Leurs tombes ont effet
disparu, leurs restes ayant été
rapatriés.
* Les militaires non identifiés, -276-
avaient d'abord été sépulturés dans
des fosses communes du cimetière
puis mis dans un ossuaire.
* Ils ont été ensuite réinhumés par les
soins du Ministère des Anciens
Combattants, au Cimetière Nationale
de Lyon La Doua.
(Carré E - Rang 4 - Tombes N° 37, 38,
39 40, 41 et 42.


